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La visite 
discutable 

de Biden au
Moyen-Orient

Par Mohamed Habili

L orsque Donald Trump
s'est  rendu en Arabie
Saoudite en 2017, une

étape parmi d'autres dans un
long périple à l'étranger, le
premier qu'il faisait depuis son
arrivée au pouvoir, on savait
quel but principal il poursuivait
ce faisant : vendre le plus
d'armes possible à un pays
comptant au nombre des plus
fortunés au monde,  qui plus
est un vieil allié des Etats-Unis
travaillé par un sentiment d'in-
sécurité croissant. On se sou-
vient sans doute des centaines
de milliards de dollars engran-
gés par lui à cette occasion,
en homme d'affaires qu'il était
avant tout. Mais quand c'est
son successeur qui se prépa-
re à faire le même voyage,
après bien sûr un passage
obligé par Israël, on est pour
ainsi dire assailli de questions
quant à ses véritables motifs.
Est-ce en premier lieu pour
convaincre les Saoudiens
d'augmenter leur offre de
pétrole au vu d'une inflation
sans précédent depuis des
décennies aux Etats-Unis et en
Europe ? Est-ce d'abord pour
restaurer dans leur première
force des relations qui se sont
plutôt refroidies ces derniers
temps, et qui menacent de se
dégrader davantage dans un
contexte mondial trouble, ainsi
qu'il le dit lui-même dans une
tribune qu'il vient de publier
dans un grand journal améri-
cain ? 

Suite en page 3

Recyclage des déchets, un secteur mal exploité
L'Algérie produit 13 millions de tonnes d'ordures ménagères par an
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Transition énergétique et numérique 

«Afin de relancer l'économie nationale et réaliser la transition énergétique et numérique, il faut
une stratégie articulée autour d'une autre organisation institutionnelle, loin de la bureaucratie
qui freine le développement de nos sociétés», a indiqué, hier, Abdelouahab Ziani, président de

la Confédération des industriels et producteurs algériens (CIPA). Page 2

La CIPA dénonce la bureaucratie
qui freine la relance de l'économie 

Beldjoud rencontre 
à El Tarf son

homologue tunisien
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Par Thinhinane Khouchi

M
algré les mesures
prises pour lutter
contre la bureaucra-
tie et déverrouiller

les contraintes sur l'investisse-
ment en Algérie, ce problème
existe toujours et empêche des
investisseurs et les sociétés à se
développer. S'exprimant, hier,
sur les ondes de la Radio natio-
nale sur ce sujet, le président de
la Confédération des industriels
et producteurs algériens (CIPA)
a dénoncé ce problème qui
ralentit la relance de l'économie
nationale. Il dira qu'«afin de
relancer l'économie nationale et
réaliser la transition énergétique
et numérique, il faut une stratégie
articulée autour d'une autre orga-
nisation institutionnelle, loin de la
bureaucratie qui freine le déve-
loppement de nos sociétés»,
précisant qu'«il va falloir s'atta-
quer encore plus à cette bureau-
cratie». L'invité de la Chaine 3 a
indiqué que  «le président de la
République l'a démontré par son
travail que la bureaucratie est le
premier ennemi de l'économie»,
précisant que  «la digitalisation
doit s'installer pour devenir un

point fort, afin de démonter cette
bureaucratie qui est en train de
retenir l'économie nationale».
S'étalant sur le concept de la
digitalisation,  Ziani a expliqué
que celle-ci va nous aider à
mettre en transparence tout ce
qui existe et tout ce qui est insti-
tutionnel. «Nos entreprises doi-
vent trouver toutes les informa-
tions dont elles ont besoin, à
savoir les lois,  les décrets et les
autorisations dans la digitalisa-
tion», a expliqué le président de
la Confédération des industriels
et producteurs algériens qui pro-
pose d'«unifier nos institutions
pour aller très vite».  Enchainant
dans le même ordre d'idées, l'in-
vité  a fait savoir que la
Coordination nationale du patro-
nat (CNP) se réunira la semaine
prochaine et des propositions
seront formulées à cette occa-
sion, dans le but de faciliter le
contact avec le secteur financier.
Parmi ces propositions,  l'interve-
nant a évoqué une plateforme de
discussion  entre les entreprises
et les institutions financières.
Selon lui, c'est un outil qui per-
mettra à nos entreprises de
gagner beaucoup de temps

dans leurs démarches adminis-
tratives. «C'est avec cette maniè-
re d'agir que l’on pourra mettre
fin à la bureaucratie», a-t-il dit.
«Notre économie est en train de
remonter un peu, et si cette digi-

talisation s'installe, je pense
qu'on pourra aller très loin», a
estimé  Ziani.  Selon lui,  le climat
des affaires va s'améliorer avec
le nouveau code de l'investisse-
ment, mais il existe encore des

lois qui bloquent l'industrie algé-
rienne,  donc la construction et la
rapidité. «Il va falloir mettre des
dates limites de reponse à
chaque  chose», a-t-il conclu. 

T. K.

La CIPA dénonce la bureaucratie 
qui freine la relance de l'économie 

Transition énergétique et numérique 

 «Afin de relancer l'économie nationale et réaliser la transition énergétique et numérique, il faut 
une stratégie articulée autour d'une autre organisation institutionnelle, loin de la bureaucratie qui freine le

développement de nos sociétés», a indiqué, hier, Abdelouahab Ziani, président de la Confédération des industriels
et producteurs algériens (CIPA).

Mardi 12 juillet 2022

L e martyr Yahia Fares, médecin
militaire au sein de la Wilaya IV
historique, fait partie de cette élite

qui a choisi, durant la guerre de
Libération nationale, le sacrifice suprê-
me à la gloire, la renommée et les privi-
lèges de la fonction, affirme le moudja-
hid Fouad Chaouati, ancien officier dans
cette même Wilaya historique.

«Yahia Fares a suivi le chemin
emprunté, avant lui, par d'autres méde-
cins algériens qui travaillaient dans des
hôpitaux français ou possédaient leurs
cliniques, vivaient confortablement, mais
qui ont tout abandonné pour soutenir
leurs frères d'armes. Il a renoncé au
confort que lui procurait son métier et à
son rang social pour être au plus près de
la population, proche de ses souffrances
et la servir au mieux», a souligné le
moudjahid Chaouati.

A l'instar de Mohamed Lamine
Debaghine, Lamine Khène, Benyoucef
Benkhedda, Benaouda Benzerdjab et
Lakhdar Abdelsalam, des médecins à la
réputation établie, Yahia Fares a «troqué
sa blouse blanche contre l'uniforme de
l'Armée de libération nationale pour soi-
gner les combattants blessés et aider les
populations civiles opprimées», a-t-il dit.

Yahia Fares, de son vrai nom
Benmokrane Benmouloud, subit dès
son jeune âge l'influence de son père qui
exerçait comme infirmier dans la ville de

Medjana, à Bordj-Bou-Arreridj. C'est
auprès de lui qu'il découvre la noblesse
de ce métier et décide de suivre les pas
de son père, affirme le docteur Moussa
Hissam, doyen de la faculté des
sciences humaines et sociales de l'uni-
versité Yahia-Fares de Médéa.

Après avoir décroché son baccalau-
réat à Constantine, Yahia Fares part en
France pour poursuivre des études de
médecine à l'université de Montpellier
(sud de la France) où il passe quelques
années, mais se voit contraint d'aban-
donner ce rêve après le déclenche-
ment de la guerre de Libération, pour-
suit le docteur Hissam.

Formé à l'école des Scouts musul-
mans algériens, pépinière du mouve-
ment national, Yahia Fares est resté
fidèle à l'idéal de s'affranchir du joug
colonial, malgré son éloignement du
pays, note cet universitaire, rappelant
que son attachement à la cause natio-
nale le pousse à intégrer les rangs de
la Fédération de France du FLN où il
continua à militer, en secret, en faveur
de l'indépendance du pays.

En 1957, il décida de mettre un
terme à ses études et de rentrer en
Algérie pour participer au combat libé-
rateur. Il rejoint la base de la frontière
ouest de l'ALN, avant de se retrouver
dans les maquis de la Wilaya V histo-
rique, explique le docteur Hissam.

Après un bref séjour sans cette
Wilaya historique, Yahia Fares se
déplace vers les maquis de la Wilaya IV
historique où il va s'installer définitive-
ment jusqu'à sa mort, le 11 juillet 1960.

Désigné à son arrivée médecin mili-
taire responsable du staff médical opé-
rationnel dans les maquis de la Wilaya
IV historique, le docteur Yahia Fares est
nommé, peu de temps après, inspec-
teur général du secteur sanitaire de
ladite Wilaya, ajoute cet universitaire.

La docteur Yahia Fares supervisait
plus d'une vingtaine de centres de
santé et d'infirmeries disséminés à tra-
vers le territoire de la Wilaya IV histo-
rique, et pouvait compter dans cette
mission sur l'appui de plusieurs méde-
cins et d'infirmiers et infirmières qui
avaient fait leurs preuves sur le terrain.

Le moudjahid Fouad Chaouati relè-
ve, à ce sujet, que les blessés graves et
les brûlés au Napalm étaient pris en
charge directement par le docteur
Yahia Fares qui, en dépit du peu de
moyens médicaux dont il disposait,
opérait sur place ces blessés et réus-
sissait à sauver nombre d'entre eux.

En sus de son dévouement total
pour ses compatriotes blessés pen-
dant la guerre contre le colonialisme
français, Yahia Fares assurait la forma-
tion de l'encadrement médical de la
Wilaya IV historique, ajoute le moudja-

hid, affirmant que l'un des grands
mérites de ce martyr est d'avoir mis en
place un centre de formation paramé-
dical au sein des maquis pour former
des infirmiers qui vont être affectés, par
la suite, dans les différentes zones de
combat.

C'est après avoir été blessé lors d'un
accrochage avec les troupes colo-
niales que Yahia Farès fut incarcéré au
centre de détention de Damiette où il
subit d'atroces sévices physiques pour
le forcer à dénoncer ses compagnons
et livrer à l'ennemi des informations sur
la localisation des troupes de l'ALN et
l'endroit où se trouve la commandement
de la Wilaya IV historique.

Le quartier de Damiette, à la périphé-
rie de Médéa, est la dernière «escale» du
martyr Yahia Farès, dont la voix fut étouf-
fée à jamais, il y a 62 ans, jour pour jour,
le 11 juillet 1960, dans les geôles du tris-
tement célèbre centre colonial de déten-
tion érigé dans ce quartier.

Ses tortionnaires n'obtiennent rien de
lui, malgré leur acharnement et leur
cruauté. Le supplicié préfère mourir en
martyr que de trahir ses compagnons
d'armes. Il meurt sous la torture, peu de
temps après son incarcération, comme
nombre de combattants et de civils qui
ont transité par ce centre de détention,
relève le moudjahid Chaouati.

Rania H./APS

60e anniversaire de l'indépendance 

Yahia Fares, le médecin martyr de 
la Wilaya IV historique

Abdelwahab Ziani, président de la CIPA
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Par Louisa A. R.

E
n plus de l'apport
financier de ce secteur
et sa contribution à la
protection de l'envi-

ronnement, la récupération et la
valorisation des déchets ména-
gers serait à même de créer des
milliers de postes d'emploi.
Ainsi, le bénéfice financier de la
valorisation des déchets, en cas
d'exploitation de toutes les

capacités à 100 %, s'éleverait à
près de 150 milliards de DA par
an, a fait savoir la directrice de
la gestion intégrée des déchets
à l'Agence nationale des
déchets (AND), Fatma-Zohra
Barça. Toutefois, la cadence du
recyclage reste faible, compa-
rée aux importantes quantités
de déchets produites en
Algérie.  Elle a rappelé que
l'Algérie produit plus de 13 mil-
lions de tonnes de déchets
ménagers, dont 30 % seule-
ment sont recyclables. Selon
elle, 9,83 % seulement sur 30%
d'ordures ménagères recy-
clables sont valorisés, souli-
gnant que l'objectif tracé par le
secteur de l'Environnement
étant la valorisation de 30 %
d'ordures ménagères, 80 % de
déchets dangereux et 50 % de
déchets inertes à l'horizon 2035.
Lors de son passage à l'émis-
sion «Invité de la matinée» de la
Chaîne 1 de la Radio nationale,
elle a indiqué que l'AND s'attelle
actuellement à l'élaboration
d'études sur le recyclage des
déchets dangereux au profit
des investisseurs, et ce, afin de
les encourager à se lancer dans

cette expérience, d'autant que
la majorité d'entre eux s'orien-
tent vers la valorisation des
déchets non dangereux.
L'intervenante a rappelé que le
pays compte au total 
14 000 sociétés activant dans le
domaine du recyclage et de la
valorisation des déchets. 

Prochainement, un
système de tri sélectif

en application 
La directrice de la gestion

intégrée des déchets à l'AND a
annoncé, en outre, la mise en
application prochaine du systè-
me de tri sélectif des déchets au
niveau des grands quartiers
dans trois wilayas pilotes, avant
sa généralisation progressive
aux autres wilayas du pays.
Fatma-Zohra Barça a affirmé que
le système de tri sélectif sera
prochainement mis en applica-
tion dans les wilayas d'Alger,
Boumerdès et Oran, dans le but
de faciliter le recyclage des
déchets. La généralisation de
cette opération aux autres
wilayas se fera progressivement,
a-t-elle précisé, car sa réalisation

nécessite des moyens matériels,
financiers et logistiques impor-
tants. L'intervenante a mis en
avant  le rôle important de la
société civile dans la concrétisa-
tion du système de tri sélectif,
notamment à travers les opéra-
tions de sensibilisation menées
de concert avec l'AND. Le systè-
me de tri permet d'optimiser les
opérations de valorisation des
déchets, notamment celles
menées par les entreprises spé-
cialisées dans le recyclage, a
détaillé la même responsable.

Record sans précé-
dent de déchets col-

lectés durant les deux
jours de l'Aïd 

Pas moins de 340 000 tonnes
de déchets ont été collectés en
seulement deux jours de la fête
de l'Aïd el Adha. La directrice de
la gestion intégrée des déchets à
l'Agence nationale des déchets a
indiqué que les opérations de
sensibilisation menées par
l'Agence ces dernières années
ont contribué à l'élimination de
ces déchets qui déformaient
auparavant le paysage dans les
villes, lors de périodes excep-
tionnelles telles que l'Aïd el-
Adha. 

L'invité de la radio a indiqué
également que les collectivités
locales ont tracé des pro-
grammes spéciaux pour relever
ce défi. Cela a été rendu pos-
sible en coordination avec cer-
tains acteurs qui ont participé à
ce processus couronné de suc-
cès grâce au comportement des
citoyens qui se sont débarrassés
de leurs déchets de manière
rationnelle, à l'instar des peaux
d'animaux sacrificiels qui ont une
grande valeur économique,
notamment pour les entreprises
qui valorisent ces déchets.

L. A. R.

Recyclage des déchets, 
un secteur mal exploité

 L'Algérie produit plus de 13 millions de tonnes de déchets ménagers, dont 30 % seulement
sont recyclables et la quantité récupérée actuellement ne dépasse pas 9,83 %. Ainsi, la cadence

du recyclage reste faible, comparée aux importantes quantités de déchets produites. 

L'Algérie produit 13 millions de tonnes d'ordures ménagères par an

La visite 
discutable 

de Biden au
Moyen-Orient

Suite de la page une

N
e serait-ce pas au
contraire seulement
pour se réconcilier
avec le prochain roi,

Mohamed Ben Salman,
auquel jusque-là  il ne voulait
pas parler, alors qu'il le savait
exercer déjà  la réalité du pou-
voir dans le royaume ?
Toujours est-il que ce voyage
allait si peu de soi qu'il a dû
s'en expliquer dans un article
de presse de son cru. C'est
qu'il ressemble beaucoup à
une reculade, à une révision
déchirante, à une palinodie.
Ce même paria de prince qu'il
snobait, que le renseignement
américain avait désigné
comme le commanditaire de
l'assassinat de Jamal
Khashoggi, c'est maintenant à
lui le président des Etats-Unis
de faire le premier pas dans sa
direction.  Autrement, ce serait
comme s'il invitait les Russes
et les Chinois à se substituer
aux Américains dans le rôle
d'allié principal  de l'Arabie
Saoudite, une  superpuissan-
ce en matière d'énergie. Son
pays ne peut se permettre une
éviction pareille alors que
montent les périls, en Europe
comme ailleurs dans le
monde. La pilule serait certes
moins difficile à avaler si en
échange de sa propre  récon-
ciliation avec le prince héritier
il obtenait une normalisation
des relations entre l'Arabie
Saoudite et Israël. L'exploit
serait tel que personne ne
ferait attention  à son coût.
Seulement voilà, il n'est pas
réalisable. Saoudiens et
Israéliens établiraient peut-
être un jour des relations
diplomatiques, mais ce ne
serait pas dans l'immédiat, et
pour le payer lui personnelle-
ment de l'effort qu'il fait sur lui-
même dans l'intérêt des Etats-
Unis et de leurs alliés.
Heureusement qu'il y a la
menace iranienne, qui elle du
moins fait l'unanimité, qui est
suffisamment prise au sérieux
pour pousser à faire bloc
contre elle. La normalisation
avec Israël serait inenvisa-
geable sans elle. Or il n'y a pas
que des motifs externes à la
visite au Moyen-Orient du pré-
sident Biden. Il y en a de pure-
ment internes. En récompen-
se à sa reconnaissance du
Golan comme territoire israé-
lien, le nom de Trump a été
donné à une colonie israélien-
ne dans le Golan. Voilà qui
n'est au goût d'aucun démo-
crate, encore moins à l'ap-
proche d'élections décisives,
celles de mi-mandat de
novembre prochain. Joe
Biden a autant intérêt à nouer
avant qu'il ne soit trop tard des
relations avec Ben Salman
qu'à recevoir la bénédiction
des Israéliens dans la pers-
pective d'élections d'une
importance capitale à la fois
pour lui et pour son parti.

M. H.

LA QUESTION DU JOUR

A u troisième jour de l'Aïd
El Adha, une grande par-
tie des commerces est

restée fermée, au grand dam
des citoyens. A Alger-Centre, la
tension sur le pain était percep-
tible dans différents quartiers à
cause de la non réouverture de
plusieurs boulangeries. «Le
pain est disponible à la rue
Burdeau, mais il faut faire la
chaîne», apprend-on auprès
d'un citoyen. Et pour cause,
l'une des deux boulangeries
n'était pas de service, alors que
la demande était importante
après les deux jours de fête. La
boulangerie du boulevard
Mohamed 5, bien qu'ouverte les
jours de l'Aïd, a assuré
quelques fournées hier matin,
avant de baisser rideau dans 

l'après-midi. Ce scénario est le
même à travers différentes loca-
lités où les commerçants,
concernés ou non par la perma-
nence établie par le ministère
du Commerce, tardent à adop-
ter le rythme de travail habituel.
Des habitants craignent que
cette situation perdure jusqu'à
la semaine prochaine, ce qui
risque de provoquer d'autres
pénuries. D'ailleurs, force est de
relever que des commerces de
fruits et légumes demeurent
quasiment vides, faute d'appro-
visionnement. La faille est du
côté des agriculteurs qui n'ont
pas approvisionné le marché
faute de travailleurs, croit-on
savoir. Ces derniers n'ont tou-
jours pas repris après l'Aïd, cer-
tains d'entre eux résidant loin

de leur lieu de travail. «Il fallait
faire des stocks avant l'Aïd pour
pouvoir continuer à approvi-
sionner le marché en fruits et
légumes de saison juste après
les fêtes religieuses», suggère
un commerce au centre d'Alger,
dont les étals étaient presque
vides depuis le 2e jour de l'Aïd.
Même les transporteurs tardent
à assurer un «service normal».
Plusieurs lignes entre le centre
de la capitale et les banlieues
Est et Ouest sont peu desser-
vies. Les fast-foods et autres res-
taurants sont dans leur grande
majorité encore fermés, pénali-
sant les nombreux employés et
fonctionnaires de retour à leur
poste de travail au niveau des
grandes villes du pays.    

Massi Salami  

Commerces encore fermés après l'Aïd

Toujours en attente du retour à la normale… 

Réouverture des frontières
algéro-tunisiennes 

Beldjoud rencontre à El Tarf
son homologue tunisien
Le ministre de l'Intérieur, des

Collectivités locales et de
l'Aménagement du territoire,
Kamel Beldjoud, a rencontré,
hier à El Tarf, son homologue
tunisien, Tawfik Charafeddine,
dans le cadre des préparatifs en
cours pour rouvrir les frontières
terrestres entre les deux pays
aux voyageurs à compter du 15
juillet courant. La rencontre
s'est déroulée au poste fronta-
lier d'Oum Tboul, où le point a
été fait sur les préparatifs relatifs
à la réouverture des frontières
terrestres entre l'Algérie et la
Tunisie à la mi-juillet, en applica-
tion de la décision commune du
président de la République,
Abdelmadjid Tebboune et de
son homologue tunisien, Kaïs
Saïed. La rencontre a eu lieu en
présence des walis des wilayas
frontalières avec la Tunisie, à
savoir El Tarf, Tébessa, Souk
Ahras et El Oued, ainsi que du
directeur général des Douanes
algériennes, Noureddine
Khaldi. Le Président Tebboune
avait annoncé la semaine pas-
sée la décision commune avec
son homologue tunisien de rou-
vrir les frontières aux mouve-
ments des voitures et des per-
sonnes avec le pays frère, la
Tunisie, à compter du 15 juillet
en cours. Les frontières algéro-
tunisiennes étaient jusque-là
ouvertes au seul mouvement de
transport des marchandises. 

K. L.
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Par Tahira Y.

L
a même source a expli-
qué que la nouvelle
unité, dotée de moyens
modernes, a été lancée

pour prendre en charge le tri
sélectif des déchets des com-
munes destinés au Centre d'en-
fouissement technique de Sidi
Bel-Abbès.

Le nouveau Centre, dont le
coût de réalisation est estimé à
300 millions de dinars, permettra
de réduire le volume des déchets
destinés aux tranchées, de pro-
longer la durée de son exploita-
tion et d'augmenter ses revenus
dans le cadre de l'économie de
recyclage, a-t-on ajouté. La
même source a indiqué que l'uni-
té technique de tri des déchets
est le fruit d'un partenariat algé-
ro-belge, dans le cadre de l'ap-
pui à la gestion intégrée des
déchets, rappelant que cette ins-
tallation environnementale a été

renforcée par une unité de com-
postage d'un coût de 200 mil-
lions DA.

Le Centre d'enfouissement
technique de Sidi Bel-Abbès
comprend également une station
d'épuration et de traitement des
lixiviats des déchets, qui entrera
en service en septembre pro-
chain. Afin de valoriser les efforts
déployés par le secteur de
l'Environnement et d'accompa-
gner ces projets bénéfiques pour
l'environnement, des cam-
pagnes d'information et de sensi-
bilisation se poursuivent au profit
de la population, dans le cadre
de la généralisation du tri sélectif
des déchets des cités d'habita-
tion, parallèlement au renforce-
ment de la coopération et de la
coordination avec les com-
munes.

T. Y.

Sidi Bel-Abbès

Une unité de tri sélectif des déchets est entrée en service au niveau du Centre d'enfouissement technique
intercommunal de Sidi Bel-Abbès, a-t-on appris auprès de la Direction locale de l'environnement.

Entrée en service d'une unité 
de tri sélectif des déchets

P lusieurs structures sani-
taires devraient être
réceptionnées dans la

wilaya de Naâma vers la fin
2022, a-t-on appris auprès de la
Direction de la santé et de la
population.

Il s'agit de deux nouvelles cli-
niques dont les travaux enregis-
trent un taux d'avancement
«remarquable» au niveau du
quartier «17-Octobre» dans la
commune d'Aïn Sefra et le lotis-
sement des 2 400 logements
ruraux, à la sortie nord de la ville
de Mecheria, a indiqué la même
source.

La réception et la mise en ser-
vice de trois salles de soins sont
également attendues vers la fin

2022, et ce, dans les aggloméra-
tions et villages reculés relevant
des communes de Moghrar,
Djeniene Bourzeg et Mecheria,
en plus de l'achèvement du pro-
jet de réalisation de trois polycli-
niques au niveau des com-
munes de Mecheria, Asla et
Naâma. Des travaux sont égale-
ment en cours pour la réhabilita-
tion du service hospitalier de
l'Etablissement hospitalier public
«Frères Rahmani» à Mecheria,
pour laquelle un montant de 100
millions de DA a été alloué,
devant être transformé en servi-
ce de gynécologie-obstétrique,
alors que celui déjà existant sera
reconverti en service de chirur-
gie pédiatrique, dans le cadre de

la spécialisation de cet établisse-
ment de santé en tant qu'hôpital
mère-enfant, a-t-on fait savoir.

D'autres travaux concernent
la réhabilitation des structures
de santé de la wilaya, notam-
ment l'hôpital «Mohamed-
Boudiaf» d'Aïn Sefra, ainsi que
l'aménagement d'un complexe
chirurgical et la modernisation
d'autres installations à l'hôpital
«Mohamed-Kadri» à Naâma sont
également prévus, alors qu'une
opération a été lancée pour
équiper le centre d'imagerie
médicale de Mecheria et l'acqui-
sition d'un scanner pour l'hôpital
«Frères Chenafa», dans la même
commune.

D'autre part, la Direction de la

santé a fait part de l'achèvement
des études nécessaires liées à la
réalisation d'un hôpital d'une
capacité de 60 lits dans la com-
mune d'Asla, ainsi que les
démarches techniques et admi-
nistratives concernant la promo-
tion de l'école de formation
paramédicale de Naâma en ins-
titut supérieur. 

Par ailleurs, l'hôpital psychia-
trique d'Aïn Sefra entrera pro-
chainement en phase d'hospitali-
sation spécialisée avec une
capacité initiale de 20 lits. A
noter que cet établissement
assure actuellement les consul-
tations spécialisées uniquement,
selon la même source. 

Safa H.

Naâma

Réception de plusieurs structures sanitaires fin 2022  

L a collecte des peaux de
mouton  de l'Aïd El-Adha
s'inscrit dans le cadre de

la valorisation  du secteur de la
tannerie,  vecteur économique
non  négligeable en Algérie. Les
pouvoirs publics ont chargé les
secteurs de l'Industrie et de
l'Environnement à veiller à l'or-
ganisation de la récupération
des peaux de mouton à cette
occasion. La mission est de les
ramasser et les mettre à la dis-
position des tanneries pour des
impératifs  industriels. Le slogan
de cette campagne 2022 est
«Richesse précieuse et exploita-
tion idoine pour la diversification
économique». A Mostaganem,
on devait aller dans le sens de
cette stratégie de valorisation
d'une matière première que l'on
jetait il n'y a pas si longtemps.
Reprenant à son compte les ins-
tructions de sa tutelle, la

Direction de l'industrie de la
wilaya de Mostaganem est par-
tie pour s'inscrire dans la cam-
pagne en collaboration avec la
Direction de l'environnement
Mais les mécanismes mis en
place n'ont pas fonctionné
convenablement. L'Entrepris
publique de nettoiement (EPIC
Mosta-Propre) et le Centre d'en-
fouissement technique (CET) de
Mostaganem ont failli à l'organi-
sation de la campagne. Selon
des témoignages recueillis chez
les citoyens sur plusieurs quar-
tiers de la ville, le premier jour
de l'Aïd el Adha, de nombreuses
peaux gisaient çà et là à travers
les rues  de la ville. Avec la cha-
leur  élevée, des odeurs fétides
commençaient à empester l'en-
vironnement et à incommoder
les riverains. Néanmoins, au
niveau des autorités centrales,
l'accent a bel et bien était mis

sur le rôle important des acteurs
locaux dans la réussite de cette
opération, notamment les direc-
teurs de l'industrie et de l'envi-
ronnement, les services agri-
coles et les affaires religieuses.
Sur le terrain, à ce jour, il sem-
blerait que l'opération de récu-
pération des produits bruts dis-
ponibles localement  a  complè-
tement foiré  dans la ville de
Mostaganem. Rappelons que
cette opération  vise quand
même à préserver l'environne-
ment et à inclure dans la culture
locale des citoyens la participa-
tion à la valorisation des
matières premières telles la
récupération des dizaines de
milliers de peaux, ce qui contri-
buerait très certainement à
réduire la facture des importa-
tions. Sur un autre registre
concernant la protection de l'en-
vironnement immédiat qui relè-

ve plus du civisme citoyen, il a
été constaté qu'au niveau des
parties communes, à savoir :
terrasses, escaliers et couloirs
des immeubles anciens du
centre-ville de Mostaganem, du
sang et autres détritus d'ani-
maux  ont été répandus au
grand dam des voisins. Quoi
qu'il en soit, des citoyens esti-
ment que l'opération de ramas-
sage des peaux de moutons
sacrifiés  a été ratée, car mal
organisée. Ce qui a manqué le
plus, c'est l'information des
citoyens sur les modalités de
ramassage. Une évaluation de la
campagne,  a posteriori,  serait
opportune pour tirer les consé-
quences et les leçons de gestion
de cette précieuse matière pre-
mière. Ainsi,  l'information et la
sensibilisation restent de mise
afin d'éviter le ratage.

Lotfi Abdelmadjid 

Mostaganem 

Ramassage des peaux de mouton, une campagne ratée

In-Salah 
150 000 palmiers

dattiers traités
contre le boufaroua 
Pas moins de 150 000 palmiers
dattiers ont été traités contre le
boufaroua cette saison dans la
wilaya d'In-Salah, dans le cadre
de la campagne de traitement
des palmiers contre les
parasites nuisibles, a-t-on appris
auprès de la Direction locale
des services agricoles (DSA).
Menée en coordination avec
l'Institut national de protection
des végétaux (INPV) (station
d'Adrar), cette opération a été
marquée par la mise à la
disposition des phœniciculteurs
de quantités suffisantes de
produits phytosanitaires
nécessaires, appuyée par le
lancement des campagnes de
vulgarisation sur les modes
mais aussi les  et doses
nécessaires de pesticides. La
wilaya d'In-Salah enregistre une
production annuelle de 625 315
quintaux (QX) de dattes molles
et 80 000 QX de variétés
sèches, selon les données de la
DSA. Toutefois, la
commercialisation des dattes
demeure un sérieux obstacle
pour les producteurs eu égard
au manque des moyens de
transport, induisant des charges
faramineuses, a signalé le DSA,
Abdelkader El-Alaoui. Il a, à ce
titre, préconisé la mise en place
de chambres froides devant
faciliter aux producteurs
l'opération d'écoulement de leur
récolte. Dans ce cadre, le
directeur des services agricoles
d'In-Salah a indiqué que le
secteur s'emploie au
développement de la filière
phœnicicole dans cette région,
principale activité de la
population locale. R. A.



Par Salah B.

D
ans la matinée, le baril
de Brent de la mer du
Nord, pour livraison
en septembre, perdait

1,81 % à 105,08 dollars.
Le baril de West Texas

Intermediate (WTI) américain,
pour livraison en août, fléchissait
quant à lui de 2,28 % à 102,40
dollars.

Les craintes de récession et
celles de pénurie d'approvision-
nement en or noir se disputent le
premier rang des préoccupa-
tions du marché pétrolier depuis
des semaines.

Les analystes expliquent que
«la crainte de la récession et les
inquiétudes liées à la demande
prennent le dessus», tout en sou-
lignant que les tensions géopoli-
tiques entravent la croissance
économique en raison de l'infla-
tion.

Selon eux, «il y a environ 5
millions de barils par jour d'arrêt

de production, en raison de
sanctions ou de tensions poli-
tiques».

Même si le marché reste «vul-
nérable» aux nouvelles concer-
nant l'offre, les analystes esti-
ment qu'en l'absence de nou-
veaux «bouleversements inatten-
dus» de l'approvisionnement, le
prix du baril pourrait poursuivre
son recul.

En plus des pressions infla-
tionnistes qui se prolongent, la
montée du dollar décourage
également les acheteurs de
pétrole, car un billet vert fort
réduit le pouvoir d'achat des
investisseurs utilisant d'autres
devises.

La Réserve fédérale américai-
ne (Fed) pourrait une nouvelle
fois augmenter ses taux direc-
teurs lors de la prochaine
réunion de fin juillet, après avoir
insisté sur la nécessité de juguler
l'inflation, même au détriment de
la croissance économique.

S. B.
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Le Brent baisse à 105 dollars
 Les prix du pétrole étaient en baisse hier, lestés par les craintes de récession mondiale impactant la demande en or

noir, contrebalançant les préoccupations relatives à l'offre.

L es prévisions de l'Organisation des
Nations unies pour l'alimentation et
l'agriculture (FAO) concernant la

production mondiale de céréales en 2022
ont été relevées de 7 millions de tonnes
en juillet par rapport au mois précédent et
s'établissent à présent à 2 792 millions de
tonnes.

Selon le nouveau Bulletin sur l'offre et
la demande de céréales de l'Organisation,
à ce niveau, la production mondiale serait
encore inférieure de 0,6 % à celle de
2021.

Cette augmentation mensuelle est
principalement imputable à la révision à la
hausse de 6,4 millions de tonnes appor-

tée aux prévisions concernant la produc-
tion mondiale de céréales secondaires,
laquelle devrait atteindre 1 501 millions de
tonnes en 2022, soit seulement 0,5 % de
moins qu'en 2021, explique la Fao. 

Quant à l'utilisation mondiale de
céréales en 2022-2023, les prévisions ont
aussi été relevées de 9,2 millions de
tonnes, et s'élèvent à présent à 2 797 mil-
lions de tonnes, un niveau en recul de 1,7
million de tonnes (0,1 %) par rapport à
celui de 2021-2022.

«Cette hausse est principalement en
raison de la baisse de l'utilisation dans 
l'alimentation animale qui est attendue»,
explique l'Organisation onusienne. 

A 854 millions de tonnes, les prévisions
de la FAO concernant les stocks mon-
diaux de céréales à la clôture des cam-
pagnes de 2023 sont en hausse de 7,6
millions de tonnes par rapport au mois
précédent, mais indiquent toujours une
contraction annuelle de 0,6 % (5,0 millions
de tonnes). 

A ce niveau, le rapport stocks/utilisa-
tion de céréales au niveau mondial passe-
rait de 30,7 % en 2021-2022 à 29,8 %  en
2022-2023, selon le document de
l'Organisation. 

Pour ce qui est des échanges mon-
diaux de céréales en 2022-2023, ils
devraient, selon les dernières prévisions

de la FAO,  s'établir à 468 millions de
tonnes, soit une progression de 4,8 mil-
lions de tonnes par rapport aux prévisions
indiquées le mois dernier, mais diminue-
raient encore de 11,4 millions de tonnes
(2,4 %) par rapport au volume de 2021-
2022 et tomberaient à leur niveau le plus
bas depuis trois campagnes. 

«La  plus grande partie de cette baisse
est due à la contraction prévue des
échanges de céréales secondaires, qui
devraient reculer de 4,1 % (9,5 millions de
tonnes) en 2022-2023 (juillet-juin) par rap-
port à leur niveau estimatif de 2021-2022»,
avance l'Organisation . 

Salem K.

Céréales

La FAO relève ses prévisions de la production mondiale en 2022

L a Chine et l'Indonésie ont
convenu de consolider
davantage la coopération

économique bilatérale, à l'occa-
sion de la deuxième réunion du
mécanisme de coopération et de
dialogue bilatéral de haut niveau,
organisée samedi à Bali.

S'exprimant lors des travaux
de cette réunion, le coordinateur
indonésien, Luhut Binsar
Pandjaitan, a indiqué que les
relations entre l'Indonésie et la
Chine revêtent «une importance
stratégique et une influence mon-
diale», et que «les deux pays ont
mené une coopération multidi-

mensionnelle, de grande enver-
gure et à plusieurs niveaux».
L'Indonésie soutient et souhaite
participer activement à l'Initiative
pour le développement mondial
(IDM) et à l'Initiative pour la sécu-
rité mondiale (ISM) proposées
par la Chine, a-t-il ajouté.  

La ministre indonésienne des
Affaires étrangères, Retno
Marsudi, qui participait égale-
ment à la réunion, a souligné
que son pays appréciait «gran-
dement» sa coordination étroite
avec la Chine et qu'il était prêt à
joindre ses efforts à ceux de la
Chine pour se concentrer sur les

questions urgentes actuelles,
notamment la paix, la sécurité
alimentaire et énergétique, afin
de contribuer au développement
ainsi qu'à la prospérité de la
région comme du monde entier.   

De son côté, le ministre chi-
nois des Affaires étrangères,
Wang Yi, a affirmé que «les deux
parties ont fixé l'orientation de la
construction d'une ‘’communauté
de destin’’ sino-indonésienne, et
ont forgé un nouveau modèle de
relations bilatérales caractérisé
par une coopération à ‘’quatre
roues motrices’’».  

Les deux pays ont convenu

de continuer à mettre en œuvre
l'Initiative de «la Ceinture et la
Route», à approfondir l'intégra-
tion de la chaîne industrielle et
de la chaîne de valeur, et à
construire conjointement un haut
lieu du développement régional,
de manière à stimuler la reprise
économique mondiale post-pan-
démique.  

Ils se sont engagés à accélé-
rer leur coopération sur les
grands projets phares tels que la
ligne ferroviaire à grande vitesse
Jakarta-Bandung, le corridor
économique global régional et
les parcs industriels, élargiront

leur coopération sur l'économie
numérique et le développement
écologique, et renforceront leur
coopération sur l'agriculture, la
lutte contre la pauvreté et la
sécurité alimentaire. 

En ce qui concerne la coopé-
ration contre le Covid-19, la
Chine soutient l'Indonésie dans
la construction d'un centre régio-
nal de vaccins, et est prête à l'ai-
der à augmenter sa capacité de
production de vaccins ainsi qu'à
faire avancer la construction d'un
centre de recherche conjoint sur
les vaccins et les gènes.

Maya N.

Bali 

La Chine et l'Indonésie conviennent de consolider davantage la coopération économique

L e ministre thaïlandais des Affaires
étrangères, Don Pramudwinai, et le
secrétaire d'Etat américain, Antony

Blinken, en visite à Bangkok, ont signé,
dimanche, deux accords visant à consoli-
der la coopération dans les chaînes d'ap-
provisionnement et les énergies renouve-

lables. Le protocole d'accord sur la pro-
motion de la résilience des chaînes d'ap-
provisionnement permet aux deux parties
de renforcer le partage d'informations et
les consultations en vue de réduire les
vulnérabilités des chaînes d'approvision-
nement, de minimiser les perturbations au

niveau de la production et du transport,
ainsi que d'assurer l'accessibilité des deux
pays aux biens essentiels.

L'autre accord concerne la coopération
sur dans le domaine des énergies renou-
velables, y compris la promotion de tech-
nologies propres et renouvelables telles

que les véhicules électriques et la techno-
logie de captage du carbone.

M. Blinken s'est rendu à Bangkok
après avoir pris part à la Réunion des
ministres des Affaires étrangères du
Groupe des 20 (G20) à Bali, en Indonésie. 

R. E.

Protocole d'accord 
Washington et Bangkok renforcent leur coopération dans l'approvisionnement et les énergies renouvelables
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Campagne de sensibilisation sur
l'interdiction du camping dans les forêts 

Blida

Par Halim N.

D
ans une vidéo mise en
ligne sur son site élec-
tronique officiel, dans
le cadre d'une cam-

pagne de sensibilisation desti-
née aux visiteurs des espaces
forestiers les jours de l'Aïd El-
Adha, la même direction a rap-
pelé à ces derniers qu'il est
«strictement interdit de camper
ou de faire des barbecues en ces
jours de l'Aïd El-Adha dans les

zones boisées, en vertu d'une
décision de la wilaya émise
depuis début juillet, pour préve-
nir les incendies de forêt durant
la saison estivale».

Les familles et les motards
désirant passer leur temps libre
en pleine nature sont ainsi appe-
lés à «la nécessité du respect de
ces deux décisions et à quitter la
forêt avant 19h, en raison du dan-
ger qu'ils peuvent représenter
pour celle-ci, notamment en
déclenchant des incendies». Un
accent particulier est mis par les
animateurs de cette campagne,
les cadres de la Conservation
forestière de Blida et les
membres de l'Association des
chasseurs, sur le Parc national
de Chréa, «poumon de la
Mitidja», au regard de la riches-
se des espèces végétales et
animales rares qu'il englobe.
Les incendies de forêt de l'an-
née dernière ayant ravagé une
importante partie de son cou-
vert végétal, est-il déploré.

Cette campagne a coïncidé
avec la mise en service «excep-
tionnelle», dimanche, du télé-
phérique, en raison de la fête de
l'Aïd (cette journée étant géné-
ralement affectée à la mainte-
nance). Une décision qui a
engendré un afflux considé-
rable de familles vers la région
de Chréa. L'opération ayant

également englobé d'autres
zones touristiques et fores-
tières, dont Hammam
Melouane, a notamment consis-
té dans la distribution de bro-
chures contenant des numéros
verts pour signaler tout foyer
d'incendie ou activité suspecte
à l'intérieur de la forêt, tout en
prodiguant des conseils et

orientations aux citoyens sur le
sujet. Sur place, les citoyens se
sont montrés très réceptifs aux
objectifs de cette campagne, en
s'engageant au respect de la
réglementation dans le domai-
ne, ont-ils promis.

A noter qu'une surface de
565 ha de végétations a été bru-
lée l'année dernière à Blida,

suite au déclenchement de 40
incendies, ce qui la classe à la
18e place des wilayas du pays
les plus touchées par les incen-
dies de forêt. Ces incendies,
concentrés dans la partie Est de
la wilaya, ont ravagé 63 % de
maquis, 12 % de forêts et 11 %
de vergers.

H. N.

 La Conservation des forêts de Blida a réitéré l'interdiction faite aux citoyens affluant vers les hauteurs de Chréa et
de toutes les forêts de la wilaya, de camper ou de faire des barbecues.

P as moins de 64 blessés
suite aux opérations
d'abattage des bêtes du

sacrifice ont été pris en charge
durant les deux jours de l'Aïd-El-
Adha aux services des urgences
médicales du Centre hospitalo-
universitaire (CHU) Benbadis, a
t-on appris, dimanche, des res-
ponsable du Centre.  

Trente et une personnes bles-

sées ont été dénombrées durant
le premier jour de l'Aïd El-Adha,
alors que trente trois autres ont
été recensées durant le second
jour, a précisé à l'APS Lazhar
Gharbi, le responsable chargé
de la gestion du CHU Benbadis.
Les personnes blessées ont été
prises en charge au niveau du
service des urgences médicales
du Centre, a encore souligné la

même source.
M. Gharbi a affirmé qu'aucun

cas n'a nécessité le recours à
des interventions chirurgicales,
ajoutant que des équipes pluri-
disciplinaires composées de
médecins, d'infirmiers et
d'agents paramédicaux, ont été
mobilisées pour assurer l'enca-
drement et la prise en charge
des malades et des victimes

enregistrés durant l'Aïd El-Adha.
Il est à noter qu'en vue de

sensibiliser les citoyens quant
aux risques d'accidents pouvant
être enregistrés durant l'Aïd mais
aussi à l'effet de réduire le
nombre des victimes chaque
année, des conseils ont été pro-
digués par les services de la
Protection civile avant l'Aïd.

Yanis H.

Constantine

64 personnes blessées enregistrées durant l'Aïd El Adha 

A u second jour de l'Aïd El-
Adha, un grand nombre
d'habitants de la ville

d'Oran, les jeunes en particulier,
se sont rendus sur les plages
pour faire le fameux barbecue en
bord de mer, a-t-on constaté.

Les différentes plages de la
wilaya d'Oran, notamment celles
situées à l'Ouest, ont ainsi connu
une forte affluence à partir de
midi, comme l'a indiqué nombre
de jeunes dans des déclarations
à l'APS, soulignant que «vu la
chaleur qui a marqué les deux
jours de l'Aïd, nous n''avions
d'autre refuge que les plages, car
représentant un endroit propice
pour un barbecue en pleine natu-
re». Habib a déclaré qu'il s'est

mis d'accord avec ses amis pour
faire le fameux barbecue du
deuxième jour de l'Aïd, une tradi-
tion ancrée chez les Oranais. 

Pour sa part, Abdelkader a
indiqué qu'il avait, lui, l'habitude
d'organiser des barbecues avec
ses amis ou des membres de sa
famille, au second jour de l'Aïd, à
l'intérieur ou à proximité des
forêts voisines, néanmoins, vu
les incendies ayant été enregis-
trés dans plusieurs wilayas l'été
dernier, il a ainsi décidé d'opter
pour la plage, là où il n'y a pas de
risque d'incendie.

Idem pour B. Mohamed, père
de famille, lequel a indiqué avoir
décidé de se rendre avec les
membres de sa famille à la

plage, le second jour de l'Aïd El-
Adha, et a ainsi choisi la grande
plage de la commune de Mers
El-Hadjadj pour que ses enfants
puissent profiter du fameux bar-
becue en bord de mer, pendant
le deuxième jour de cette fête
religieuse, comme il en avait l'ha-
bitude avec ses parents, et profi-
ter également de la mer et de l'air
frais.Par ailleurs, la Société de
l'eau et de l'assainissement
d'Oran «Seor» a affirmé, dans un
communiqué diffusé la veille de
l'Aïd El-Adha, avoir porté la quan-
tité d'eau produite à partir de
plusieurs sources à 620 000
mètres cubes pendant les deux
jours de l'Aïd, soit une augmen-
tation de plus de 30 000 mètres

cubes par rapport aux jours ordi-
naires, afin d'assurer un approvi-
sionnement sans interruption
aux habitants de la wilaya pen-
dant l'Aïd.

De son côté, la Direction
régionale du commerce d'Oran,
qui chapeaute cinq wilayas, dont
la wilaya d'Oran, a fait part de
l'engagement de 99,78 % des
commerçants à assurer la per-
manence, le premier jour de
l'Aïd, en ouvrant leurs magasins
afin d'offrir leurs services aux
citoyens, sachant que la plupart
des commerçants ont ouvert
leurs magasins le deuxième jour,
même s'ils n'étaient pas concer-
nés par la permanence. 

Sali K. 

Oran

Affluence sur les plages 

Djelfa 
Collecte 

de 5 000 peaux 
de bêtes sacrifiées  

Une collecte de 5 000 pièces
de peaux de bêtes sacrifiées a
été réalisée par l'unité de Djelfa
de l'Algérienne des cuirs et
dérivés, durant le premier jour
de l'Aïd El Adha, a-t-on appris,
dimanche, de son directeur,
Hadi Madani. «Le nombre de
peaux réceptionnées au niveau
des différents points de
collecte mis en place à Djelfa,
s'ajoutera à d'autres quantités
qui seront livrées, dimanche,
par différentes communes de la
wilaya, en plus des peaux
collectées dans la wilaya de
M'sila, ne disposant pas d'une
unité de traitement du cuir et
d'estampillage», a indiqué
M.Madani dans une déclaration
à l'APS. Le même responsable
s'est félicité de la «réussite» de
cette opération de collecte,
grâce aux préparatifs conjoints
avec la Direction de l'industrie
de la wilaya, et de la
mobilisation de tous les
moyens matériels et humains
nécessaires. Il a signalé le
traitement de ces peaux et de
celles collectées par les
ouvriers de l'unité au niveau de
différents quartiers de la ville
de Djelfa, dans les entrepôts
de l'unité sise dans la zone
industrielle du chef-lieu de
wilaya. «Près de 3 500 pièces
étaient abîmées et détériorées
et donc inexploitables. Elles ont
été assimilées à des déchets
recyclables», a, néanmoins,
déploré le même responsable.
Toujours selon M. Madani, la
Direction de l'industrie de Djelfa
a initié, avant le début de cette
collecte, des campagnes de
sensibilisation dans les
mosquées et les communes,
pour informer les citoyens sur
les bons gestes susceptibles
de préserver les peaux des
bêtes sacrifiées. Cette
opération est de nature à
contribuer à l'ancrage d'une
culture de collecte et de
préservation des peaux de
moutons de l'Aïd, considérées
comme une matière première
hautement valorisable, a estimé
M. Madani

Ali R.
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Participation d'artistes algériens et arabes 
à l'exposition «Summer collection»   

Diwaniya Art Gallery

Par Racim C.

L'
exposition englobera
les œuvres de huit
artistes de différents
horizons, notamment

algériens, à savoir Abdelmalek
Madjoubi, Zoubir Hellal, Ali
Boukhalfa et Karim Sifaoui qui
exposeront leurs œuvres dans
les domaines de la peinture, des
arts plastiques, de l'architecture,
du design et de la sculpture,
outre les artistes arabes Ghaleb
Hawila (Liban), Mohamed Al-
Ameri (Jordanie), Wael Darwish
(Egypte) et la jeune artiste
Zeyneb Chiaa (Mauritanie).       

«Summer collection», exposi-
tion à la dimension régionale et
internationale, se veut un espace
pour la valorisation d'œuvres
portant un message empreint
d'humanité et représentant une
identité culturelle et une valeur
artistique, à même de contribuer
au développement et à l'essor du
marché de l'art en Algérie pour
lequel «la Diwaniya œuvre,

depuis sa création, à poser les
bases à travers ses différents
projets», selon les organisateurs.

L'exposition inclura des toiles
de brillants artistes de calligra-
phie arabe moderne, d'art abs-
trait et de symbolisme.

Fondée en 2021 par le plasti-
cien algérien Hamza Bounoua,
Diwaniya Art Gallery ambitionne
de «représenter l'art algérien et
des artistes étrangers dans diffé-
rents évènements d'envergure». 

R. C.

Huit artistes algériens et du monde arabe participeront à l'exposition collective «Summer collection», prévue du 24
juillet au 24 octobre à Alger, a-t-on appris auprès de Diwaniya Art Gallery, organisatrice de cet évènement.     

L e groupe Madrigall a officialisé, hier,
l'arrivée de l'ex-patronne de Fayard
(Hachette) à la tête de la maison d'édi-

tion. Très exactement dix ans après le rachat
des Editions Flammarion par le groupe
Madrigall, la maison mère de Gallimard,
Folio, Casterman… a annoncé, hier, «la nomi-
nation de Sophie de Closets à la présidence
et la direction générale des Editions
Flammarion». Le communiqué du groupe
Madrigall précise que «dans un contexte de
concentration et de bouleversement du mar-
ché de l'édition, une nouvelle dynamique
s'impose pour Flammarion».

L'arrivée de Sophie de Closets, qui a diri-
gé Fayard (filiale d'Hachette) entre 2014 et sa
démission le 24 mars 2022, s'inscrit dans le
cadre de l'OPA lancée par Vivendi, le groupe
de Vincent Bolloré, sur Lagardère, qui, si la

Commission européenne donne son feu vert,
doit autoriser une fusion entre Editis et
Hachette, les deux premiers éditeurs de
l'Hexagone. Sophie de Closets «conduit les
organisations et l'ensemble des développe-
ments éditoriaux des Editions Flammarion.
C'est une chance pour le groupe de s'ap-
puyer sur l'expérience, les qualités et le talent
de Sophie», indique le communiqué de
Madrigall.

Hémorragie chez Fayard

L'éditrice, l'une des plus convoitées du
marché, s'est notamment illustrée en obte-
nant les droits des mémoires respectives de
Michelle (Devenir, 2018) et Barack Obama
(Une terre promise, 2020), et en mettant en
œuvre une édition critique de Mein Kampf,

parue en 2021, destinée à «historiciser le
mal». Tout récemment, elle a réalisé un joli
coup avec la publication des Fossoyeurs, de
Victor Castanet (400 pages, 22,90 euros), qui
a mis à jour la maltraitance des personnes
âgées dans les Ehpad du Groupe Orpea.

Depuis son départ de Fayard et son rem-
placement par Isabelle Saporta, une hémor-
ragie des auteurs de la maison s'est produite
comme jamais dans le monde de l'édition.
Virginie Grimaldi, Jacques Attali, Victor
Castanet, Alain Badiou, Barbara Cassin,
Gérard Davet, Fabrice Lhomme (ces deux
derniers journalistes au Monde) ont annoncé
qu'ils ne souhaitaient pas rester. Certains ont
déjà prévenu qu'ils allaient la suivre. Ce qui
fera clairement le jeu d'Antoine Gallimard, P-
DG de Madrigall.

Nicole Vulser

P our améliorer sa mémoire, enrichir
son savoir, développer son vocabulai-
re... Il y a mille et une raisons de déve-

lopper son goût pour la lecture dès son plus
jeune âge. Nos conseils.En 2017, «J'aime
Lire» fête ses 40 ans. Autant d'années au
cours desquelles le petit magazine rouge
s'est mis au service des jeunes lecteurs. La
recette du succès ? Tous les mois, un roman
adapté au jeune public, des informations cul-
turelles choisies juste pour son âge, des jeux
intelligents, des bandes dessinées et des
héros miroirs qui lui ressemblent ! Et en
jouant les livres de chevet des plus jeunes
pendant 4 décennies, «J'aime Lire» a forcé-
ment récolté de précieux conseils sur leurs
goûts. Pour ceux qui n'y ont pas encore suc-
combé, «J'aime Lire» livre 5 conseils pour
donner envie aux enfants de lire.

Conseil n°1 : prendre 
son temps

Fixer un objectif de 10 minutes de lecture

par jour ? Ça peut paraître une bonne idée, et
pourtant. En fixant ce timing limite, on met un
peu la pression aux plus jeunes. Rien de pire
que de devoir s'arrêter en plein milieu d'un cha-
pitre. Mieux vaut prendre le temps de se poser,
dans un endroit calme, mais pas forcément
seul. On peut partager la pause lecture côte à
côte en dévorant chacun son livre, de son côté. 

Conseil n°2 : varier les plaisirs

Pour déclencher le goût de la lecture, il
faut savoir y trouver son plaisir. Et forcer les
plus jeunes à enchaîner les romans n'est pas
la bonne stratégie. A la place, on varie les
supports : BD, livres documentaires, maga-
zines… Contrairement aux idées reçues, les
bandes dessinées ont aussi du bon !

Conseil n°3 : faire équipe 

Il est un peu réticent face à un roman ?
C'est peut-être que le volume ou les lignes
serrées l'intimident. Au lieu de le laisser se

lancer seul, reclus dans sa chambre, on n'hé-
site pas à lire avec lui les premiers chapitres
pour le rassurer. Une fois qu'il accroche à
l'histoire, il parviendra plus facilement à pour-
suivre la lecture seul.

Conseil n°4 : se faire plaisir

On le laisse choisir ses propres livres. Évi-
demment, on peut lui faire des suggestions,
mais on ne choisit pas ses livres pour lui :
rien de pire pour tuer un amour naissant pour
la lecture !

Conseil n°5 : partir à l'aventure

Le laisser choisir, justement, c'est aussi lui
offrir la possibilité de se laisser attirer par n'im-
porte quel livre. Pour cela, on l'emmène dans
une bibliothèque ou la librairie et même au
coin "presse et livres" du supermarché. On le
laisse s'orienter vers les lectures qui l'attirent et
choisir ses personnages... Rien de tel pour
susciter en lui l'envie de lire ! Lily Sèbe

Monde de l'édition/France 

Sophie de Closets nouvelle P-DG de Flammarion

Lecture

Enfant : comment lui donner envie de lire ?

«Schopenhauer et la musique»,
de Santiago Espinosa 
La mélodie de
l'éternel présent
Le philosophe compose une
étude en trois mouvements
autour de l'auteur du «Monde
comme volonté et comme repré-
sentation».  Mais que fait donc
la musique dans le monde ?
Telle est, au plus bref, la ques-
tion sur laquelle bute la pensée
d'Arthur Schopenhauer (1788-
1860). A ses yeux, l'énigme est
immense. «Il est très difficile de
saisir le point commun du
monde et de la musique, le rap-
port d'imitation ou de reproduc-
tion qui les unit», écrit-il au para-
graphe 52 de son ouvrage
majeur, «Le Monde comme
volonté et comme
représentation». Dans les trois
études groupées sous le titre
«Schopenhauer et la musique»,
Santiago Espinosa demande si
l'énigme est résolue, et de quel-
le manière. Car les paradoxes
abondent dans les pages, peu
nombreuses mais souvent com-
mentées, que le maître de
Francfort a consacrées à la pré-
sence musicale. Elle continue-
rait, selon lui, même si le monde
cessait. N'exprimant rien d'autre
qu'elle-même, autosuffisante, la
musique se confond en fait avec
ce que Schopenhauer nomme
"Volonté", la réalité éternellement
persistante. Voilà qui mérite
éclaircissement.

La musique dit l'étoffe
du monde

Ce petit livre s'y emploie avec
efficacité, malgré quelques
points faibles. Ainsi la mise en
perspective de la relation de
Schopenhauer avec l'Orient, en
particulier le bouddhisme,
apparaît-elle très insuffisante,
voire carrément inexacte pour
un lecteur qui connaît le dos-
sier. Mais ces erreurs sont peu
de chose en comparaison des
intéressantes pistes de
réflexion que le livre fournit à
propos des relations entre
musique, monde et philoso-
phie. Si elle n'exprime rien des
choses, c'est parce que la
musique dit l'étoffe du monde,
et non les qualités des objets
qui le peuplent. R. C.
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Par Mourad M.

«J
e ne voudrais pas
nuire aux chances
de qui que ce soit
en offrant mon sou-

tien», a-t-il déclaré lors de sa pre-
mière apparition publique depuis
sa démission jeudi dernier.

Après un week-end à
Chequers, la résidence de cam-
pagne des Premiers ministres,
M. Johnson a aussi affirmé qu'il
était «déterminé à poursuivre le
mandat qui nous a été confié» et
que le prochain Chef du gouver-
nement aurait «un très bon pro-
gramme à poursuivre».

«Mais mon travail est surtout

de superviser la procédure des
prochaines semaines», a-t-il
ajouté, refusant de revenir sur les
événements de la semaine der-
nière.

La ministre de l'Intérieur, Priti
Patel, pourrait se positionner
dans la journée dans la course à
son remplacement.

Dimanche soir, la ministre des
Affaires étrangères, Liz Truss, 46
ans, s'est lancée dans la bataille,
rejoignant les anciens ministres
Rishi Sunak (Finances), 42 ans,
et Sajid Javid (Santé), 52 ans.

Parmi les poids lourds, figu-
rent aussi la secrétaire d'Etat au
Commerce international, Penny
Mordaunt, 49 ans, et le tout nou-

veau ministre des Finances
Nadhim Zahawi, 55 ans, déjà
attaqué sur le fait qu'il ferait,
selon des informations de pres-
se, l'objet d'une enquête fiscale.

Estimant que l'on cherche à le
«salir», il a promis de publier
chaque année sa déclaration
d'impôts s'il devenait Premier
ministre.

En l'absence de clair favori, la
course s'annonce aussi courte
que brutale, avec le risque d'une
surenchère d'attaques et de pro-
messes vides, dans un pays en
pleine crise du coût de la vie
avec une inflation à 9,1 %.

La plupart des candidats ont
immédiatement mis au cœur de
leur campagne, très ancrée à
droite, des réductions d'impôts,
sans expliquer comment les
financer.

Liz Truss a promis de s'y atte-
ler «dès le premier jour». Rishi
Sunak, déjà violemment attaqué
par les alliés de Boris Johnson
qui l'accusent de trahison, a mis
en garde à l'inverse contre «des
contes de fées réconfortants sur
le moment mais qui aggraveront
la situation de nos enfants
demain».

Le Parti travailliste, premier
parti d'opposition, a calculé que
les annonces conjuguées des
candidats représentaient
quelque 200 milliards de livres
(236 milliards d'euros).

Le calendrier et les modalités
de la course doivent être préci-
sés cette semaine par le comité
1922, un groupe parlementaire
conservateur à la Chambre qui
supervise l'élection du chef du
parti.

Les candidats en lice devront
probablement montrer qu'ils ont
le soutien de 36 députés pour
atteindre le deuxième tour, a indi-
qué hier le secrétaire exécutif du
comité, Bob Blackman, sur Sky
news. A ce jour, seul Rishi Sunak
atteint ce nombre, selon un
décompte de Politico.

Dans une course très fluide,
trois candidats avaient hier les
faveurs des bookmakers, Rishi
Sunak, suivi de Penny Mordaunt
et Liz Truss.

La clôture des candidatures
pourrait être fixée à ce soir, et les
votes d'élimination commencer
immédiatement, pour que ne
restent que deux finalistes
lorsque commenceront les
vacances parlementaires le 22
juillet.

La chaîne de télévision Sky
News a annoncé un débat entre
les candidats le 18 juillet.

Les finalistes auront ensuite
quelques semaines pour faire

campagne, l'objectif étant que le
vote final pour désigner le nou-
veau chef du Parti conservateur,
ouvert uniquement aux adhé-
rents du parti, intervienne au plus
tard en septembre.

Il deviendra Premier ministre,
le parti étant majoritaire à la
Chambre.

D'ici là, Boris Johnson,
contraint à démissionner jeudi
après une mutinerie au sein de
son gouvernement lassé par les
scandales et ses mensonges,
reste à Downing Street.

La semaine dernière, il avait
précisé que son gouvernement,
reconstruit à la hâte après des
dizaines de départs en 48
heures, ne chercherait pas à
mettre en œuvre de nouvelles
politiques ou à faire des change-
ments majeurs.

Les grosses décisions budgé-
taires seront laissées au pro-
chain Premier ministre.

M. M.

Royaume-Uni

Onze candidats pour succéder à Boris
Johnson qui n'en soutiendra aucun

 Le Premier ministre britannique, Boris Johnson, a déclaré, hier, qu'il ne soutiendrait aucun des 11 candidats
désormais en lice pour lui succéder, dans une course très ouverte et déjà brutale, dont le calendrier exact devait être

précisé hier soir.

S
i la Turquie s'est faite discrète pendant plus d'une année
et demie, évitant ses habituelles provocations, invec-
tives et excès en tout genre dont elle est devenue cou-
tumière ces vingt dernières années, depuis l'arrivée de

Recep Tayyip Erdogan au pouvoir, ces dernières semaines
Ankara a finalement laissé tomber sa façade de modération et
enchaîne les incidents à l'international comme au niveau national.
Cette semaine, les responsables du Conseil de l'Europe ont
d'ailleurs dû appeler de nouveau la Turquie à la «libération immé-
diate» du mécène Osman Kavala, condamné en avril à la prison à
vie, après un arrêt de la Cour européenne jugeant qu'Ankara avait
violé la Convention européenne des droits de l'homme. «La
Turquie a manqué de se conformer à ses obligations en vertu de
la Convention européenne des droits de l'homme. Nous nous féli-
citons de l'arrêt (de la CEDH) prononcé aujourd'hui qui apporte
une réponse claire sur ce point. Nous renouvelons notre appel à
la libération immédiate d'Osman Kavala», ont écrit dans un com-
muniqué commun les trois principaux responsables du Conseil
de l'Europe. C'est seulement la deuxième fois de son histoire que
la Cour européenne des droits de l'homme, bras judiciaire du
Conseil de l'Europe, condamne par un arrêt de la Grande
Chambre l'un de ses 46 États membres au terme d'une procédu-
re pour manquement, communiquée hier matin. Saisie par
Osman Kavala au cours de sa détention provisoire, la CEDH, qui
siège à Strasbourg, avait déjà exigé de la Turquie, dans un arrêt
rendu le 10 décembre 2019, de «mettre un terme à la détention du
requérant et de faire procéder à sa libération immédiate». Ces dis-
positions avaient été largement ignorées par Ankara : les juridic-
tions internes turques avaient ordonné, en février 2020, une remi-
se en liberté provisoire d'Osman Kavala, avant que l'homme d'af-
faires ne soit interpellé à nouveau quelques heures plus tard sur
ordre du procureur pour «tentative de coup d'État». La Grande
Chambre de la CEDH, sa formation suprême, a conclu à la viola-
tion de l'article 46 de la Convention européenne des droits de
l'homme par Ankara. Celui-ci prévoit la force obligatoire des arrêts
de la Cour et leur exécution. «La non-exécution d'une décision
judiciaire définitive et obligatoire risquerait de créer des situations
incompatibles avec le principe de la prééminence du droit que les
États contractants se sont engagés à respecter en ratifiant la
Convention», souligne la Cour dans un communiqué. Figure de la
société civile turque, Osman Kavala, 64 ans, avait finalement été
condamné fin avril dernier à la perpétuité pour «tentative de ren-
versement du gouvernement» via le financement des manifesta-
tions antigouvernementales dites «Mouvement de Gezi» en 2013,
après avoir passé quatre ans et demi de détention sans jugement.
Devenu l'adversaire du régime, il avait dénoncé devant les juges
un «assassinat judiciaire» contre sa personne et l'influence du pré-
sident turc sur son procès. Le président turc qui semblait un
temps avoir décidé d'opérer un virage dans la gestion de son
image et celle de son pays, alors que Bruxelles étudiait, encore,
une demande de candidature à l'UE, ne croit visiblement plus en
ses chances et a décidé de recommencer à faire usage de son
autorité pour imposer sa vision de la Turquie à l'ensemble de la
population, sans plus s'inquiéter du pluralisme ou de la liberté
d'expression chers aux Européens.  F. M.

Par Fouzia Mahmoudi Pluralité
Commentaire 

L a coalition au pouvoir au
Japon a conforté sa majo-
rité au Sénat lors d'élec-

tions dimanche marquées par
l'assassinat, deux jours plus tôt,
de l'ancien Premier ministre
Shinzo Abe, pour lequel une
veillée funèbre devait se tenir
hier soir à Tokyo.

Ce scrutin sans réel suspense
a été largement éclipsé par l'at-
taque par balle vendredi, lors
d'un meeting électoral à Nara
(ouest), de M. Abe, qui avait quit-
té le pouvoir en 2020 après avoir
battu le record de longévité au
poste de Premier ministre du
Japon.

Une veillée funèbre était pré-
vue cette semaine au temple
Zojoji à Tokyo, à laquelle
devaient notamment se rendre
des figures du monde politique
et économique japonais.

Les obsèques doivent avoir
lieu au même endroit aujour-
d’hui, en présence uniquement
de proches de M. Abe, avant un

hommage public à une date ulté-
rieure. De retour d'une tournée
en Asie du Sud-Est, le secrétaire
d'Etat américain Antony Blinken
a fait un crochet imprévu par
Tokyo hier pour rencontrer le
Premier ministre, Fumio Kishida,
et présenter personnellement
ses condoléances ainsi que
celles du Président Joe Biden.

«Le peuple américain partage
le sentiment de perte du peuple
japonais», a déclaré M. Blinken,
estimant que «durant son man-
dat, le Premier ministre Abe a fait
plus que n'importe qui pour éle-
ver la relation entre les Etats-Unis
et le Japon à de nouveaux som-
mets».

Le chef de la diplomatie amé-
ricaine a précisé avoir remis à M.
Kishida des lettres du président
américain Joe Biden destinées à
la famille de M. Abe.

Son assassin présumé, arrêté
sur les lieux de l'attaque, a été
identifié par la police comme
Tetsuya Yamagami, 41 ans, qui

serait un ancien membre de la
Force maritime d'autodéfense, la
marine japonaise.

Il a avoué avoir délibérément
visé M. Abe, expliquant aux
enquêteurs en vouloir à une
organisation à laquelle il croyait
que celui-ci était affilié. Des
médias japonais ont évoqué un
groupe religieux.

Les Japonais, encore sous le
choc, ont voté dimanche pour
renouveler la moitié de la
Chambre haute du parlement,
plébiscitant le Parti libéral-démo-
crate (PLD, droite nationaliste)
de M. Kishida, qui a jugé «impor-
tant que les élections aient pu se
tenir normalement» malgré ce
contexte dramatique.

La coalition formée par le PLD
et son allié le Komeito a rempor-
té une large victoire électorale,
s'adjugeant 76 des 125 sièges
en jeu dimanche, contre 69
avant le scrutin, et contrôle
désormais 146 des 248 sièges
du Sénat.

Large victoire électorale du PLD, veillée
funèbre pour Shinzo Abe

Japon



S p o r t sLe  Jour D’ALGERIE 15Mardi 12 juillet 2022

Par May H.

L
ors de la deuxième jour-
née de compétition,
prévue le lendemain
samedi, ce sera au tour

de deux hurdlers algériens,
Amine Bouanani et Abdelmalik
Lahoulou, d'effectuer leurs
débuts, respectivement sur le
110 mètres/haies et le 400
mètres/haies. Bouanani débute-
ra les séries à 11h25, avant que
Lahoulou ne lui emboîte le pas
un peu plus tard d'après-midi,
vers 13h30, en prenant part aux
séries du 400m/haies.

Les demi-finales de ces deux
épreuves sont prévues le 17
juillet à partir de 17h05, alors que
les finales sont programmées à
24 heures d'intervalle.

En effet, en cas de qualifica-
tion, Bouanani sera le premier à
faire son entrée en lice, le 17
juillet à 19h30, alors que
Lahoulou devra attendre le len-
demain, 18 juillet, pour disputer
sa finale, prévue à partir de
19h50.

La quatrième journée de com-
pétition, prévue le 18 juillet, verra
le tandem Tabti- Bouchicha dis-
puter la finale du 3000
mètres/steeple, prévue à partir
de 19h20. La sixième journée de
compétition verra l'entrée en lice

du trio : Slimane Moula, Djamel
Sedjati et Yacine Hathat, qui
seront tous engagés sur le 800
mètres. Leur phase des séries
est prévue à partir de 18h20,
alors que les demi-finales sont
prévues le lendemain à partir de
19h00. La huitième journée de
compétition, prévue le 23 juillet,
verra l'entrée en lice du triple-
sauteur Yasser Mohamed-Tahar
Triki, qui disputera les qualifica-
tions à partir de 18h20, alors que
la finale est prévue le lendemain
à partir de 18h00.

«Le plus gros de nos espoirs
de performance repose sur le
800 mètres, car Sedjati, Hathat et
Moula font partie actuellement
des vingt meilleurs au monde
dans cette spécialité. En plus, ils
sont sur une très bonne lancée,
comme en témoignent leurs der-
niers résultats aux JM d'Oran.
Donc, il faudra vraiment compter
avec eux», a indiqué le directeur
des équipes nationales (DEN),
Mahfoud Bouhouche, qui espère
voir «au moins l'un de ces trois
athlètes monter sur le podium».

«Autre athlète à avoir une
sérieuse chance de réussir un
bon parcours à Eugène, le triple
sauteur Yasser Mohamed-Tahar
Triki, qui vu son état de forme
actuel peut aller en final», a ajou-
té Bouhouche.

Cette 18e édition des

Championnats du monde d'ath-
létisme était initialement prévue
en août 2021, mais elle a été
décalée d'un an suite à la repro-
grammation des Jeux olym-
piques de Tokyo, décalés eux
aussi de 2020 à 2021 en raison
de la pandémie de Covid-19.

Selon les organisateurs, un
total de 1 900 athlètes, représen-
tant 192 pays, seront engagés
dans ces Mondiaux 2022 d'athlé-
tisme, prévus au stade Hayward
Field, alors que les épreuves sur
route (ndlr, marathon et marche)
se déroulent dans les rues
d'Eugene. 

Sur les 43 vainqueurs indivi-
duels de l'édition 2019 à Doha,
37 défendront leurs titres à l'oc-
casion des Mondiaux d'Eugene.
42 médaillés d'or individuels aux
Jeux olympiques de Tokyo
seront également présents.

Allyson Felix, l'athlète la plus
titrée de l'histoire des
Championnats du monde, sera
présente, elle aussi, et elle aura
l'occasion d'améliorer son pal-
marès. 

La sprinteuse américaine, qui
a remporté 18 médailles aux
Championnats du monde (13 or,
trois argent et deux bronze) et a
été nommée en effet dans l'équi-
pe mixte de 4x400 mètres des
Etats-Unis. 

M. H.

Athlétisme/Championnats du monde 2022 

Les huit athlètes algériens fixés
sur leur programme-horaire  

 Les coureurs Billel Tabti et Hicham Bouchicha seront les premiers
des huit athlètes algériens engagés aux Championnats du monde

d'athlétisme à faire leur entrée en lice dans cette compétition prévue
du 15 au 24 juillet à Eugène (Etats-Unis), en 

s'alignant sur le 3000 mètres/steeple, prévu vendredi prochain à
partir de 17h15 (heure locale, +8 heures algériennes), suivant le

programme dévoilé dimanche par les organisateurs.

P
h

.>
D

. 
R

.

Le Serbe Novak Djokovic,
vainqueur dimanche de son 7e

Wimbledon et de son 21e tournoi
du Grand Chelem, perd quatre
places au classement ATP
publié hier et pointe au 7e rang,
aucun point n'ayant été attribué
dans l'édition 2022 du presti-
gieux tournoi sur gazon.

Le Russe Daniil Medvedev
reste numéro 1 mondial, alors
qu'il n'a pas eu le droit de jouer à
Wimbledon, les organisateurs
ayant décidé d'exclure tous les

joueurs et joueuses russes et
bélarusses en raison de l'inva-
sion de l'Ukraine par la Russie.
Opposée à cette décision des
dirigeants du tournoi londonien,
l'ATP a décidé de ne pas y distri-
buer de points au classement
mondial.

Djokovic a donc perdu les 
2 000 unités de sa victoire de l'an
dernier en finale de Wimbledon
contre Matteo Berrettini. L'Italien,
forfait cette année en raison
d'une contamination au Covid-
19, perd lui aussi quatre places
et se retrouve 15e.

Quant à Nick Kyrgios, battu
par Djokovic en finale dimanche
sur le Centre Court, il perd cinq
places pour rétrograder au 45e

rang.
Le principal bénéficiaire de

l'absence de points distribués à
Wimbledon cette année est
Rafael Nadal, forfait pour les
demi-finales en raison d'une
déchirure abdominale, qui
gagne une place et retrouve le
Top 3.

R. T.

Tennis/ATP   

Djokovic perd 4 places et se retrouve 
7e malgré son titre à Wimbledon

La sélection algérienne
(seniors/messieurs) de rugby a
décroché la 3e place au classe-
ment final de la Coupe d'Afrique
des nations 2022, devant s'est
clôturée dimanche soir dans le
Sud de la France, après sa vic-
toire (20-12) contre le
Zimbabwe, dans la petite finale,
disputée au stade Maurice-David
d'Aix-en-Provence.

Les choses avaient pourtant
mal démarré pour les «2 Lions»,
qui étaient menés (9-8) à la fin
de la première mi-temps, mais ils
se sont très bien ressaisis après
la pause, et ont réussi une excel-
lente seconde manche, pendant
laquelle ils ont inscrit douze
points supplémentaires, renver-
sant ainsi leur adversaire, qui de
son côté n'a pu rajouter qu'une
seule pénalité (ndlr, 3 pts).

La petite finale Algérie-
Zimbabwe a été précédée de
deux autres matchs de classe-
ment (5e-6e places). L'Ouganda a
dominé la Côte d'Ivoire (18-17)
dans le duel pour la 7e place,
alors que le Sénégal a surclassé
le Burkina Faso (44-30) dans la
lutte pour la 5e place.

La Namibie qualifiée
pour le Mondial-2023 

La Namibie s'est qualifiée
dimanche pour le Mondial-2023
de rugby en battant facilement le
Kenya 36-0 à Aix-en-Provence,
en finale du tournoi de qualifica-
tions africaines. Les Namibiens
ont déjà participé aux six der-
nières éditions de la Coupe du
monde (1999, 2003, 2007, 2011,
2015 et 2019).

Lors du Mondial-2023, ils
seront versés dans la poule A
avec la Nouvelle-Zélande, triple
championne du monde, la
France, pays-hôte, l'Italie et
l'Uruguay.

La Géorgie surprend
l'Italie

La Géorgie a battu l'Italie (28-
19), dimanche à Batumi, mais le
sélectionneur géorgien n'imagi-
ne pas que cette première victoi-
re contre un membre des Six
nations n'ouvre pas la porte du
Tournoi aux Lelos.

Vainqueurs onze fois sur
douze du Championnat
d'Europe de rugby de deuxième
division, les Lelos rêvent de se
frotter au niveau supérieur et
d'intégrer le Tournoi.

«Je ne pense pas que le
résultat d'aujourd'hui va changer
grand-chose sur la possibilité de
voir la Géorgie rejoindre les Six
Nations, a déclaré le sélection-
neur Levan Maisashvili. Je ne
pense absolument pas qu'ils vont
ouvrir la porte sur la base d'un
seul résultat». Intégrés en 2000
dans le Tournoi, les Italiens pei-
nent à rivaliser avec l'Angleterre,
la France, l'Ecosse, l'Irlande et le
pays de Galles. Leur victoire
cette année contre les Gallois
était leur première depuis 2015
dans le Tournoi.

Tedo Abzhandadze, auteur
de 20 points contre les Azzurri
(un essai, deux transformations
et deux pénalités), et ses équi-
piers sont 13es au classement
mondial, un rang derrière l'Italie.

«La Géorgie a été très phy-
sique, ils nous ont mis sous pres-
sion avec beaucoup de jeu
aérien, ils méritent vraiment leur
victoire», a déclaré le capitaine
italien, Michele Lamaro, sur
RugbyTV Georgia.

A la Coupe du monde 2023,
les Lelos seront dans la poule C
avec l'Australie et le pays de
Galles. Les Italiens, eux, affronte-
ront les All Blacks et la France,
pays organisateur.

R. S. 

Rugby / Coupe d'Afrique des nations 2022 

Match de classement pour la 3e place :
l'Algérie bat le Zimbabwe 



Par Slim O.

L
es services de la 7e

sûreté urbaine de
Réghaïa, relevant de la
circonscription adminis-

trative de Rouiba, sous la super-
vision du parquet territorialement
compétent, ont traité une affaire

de trafic de comprimés psycho-
tropes, qui s'est soldée par l'ar-
restation de 3 individus, des
repris de justice âgés entre 25 et
30 ans et originaires d'Alger, pré-
cise le communiqué.

L'opération a permis la saisie
de 2 707 comprimés psycho-
tropes, un montant de 78 500 DA

et 350 euros et 3 téléphones por-
tables, ajoute la même source.

Après parachèvement des
procédures légales, les mis en
cause ont été déférés devant les
juridictions territorialement com-
pétentes, conclut le communi-
qué. 

S. O.

Démantèlement d'une bande de trafiquants
de comprimés psychotropes 

Sûreté d'Alger/Réghaïa

Djalou@hotmail.com

 Les services de la Sûreté d'Alger ont arrêté trois individus à Réghaïa,
impliqués dans une affaire de trafic de comprimés psychotropes, indique,

hier, un communiqué des mêmes services.

La Fédération algérienne
d'athlétisme (FAA) projette d'or-
ganiser, au niveau du stade du
Complexe olympique «Miloud-
Hadefi» d'Oran, un meeting inter-
national «de haute facture», a-t-
on appris, hier, de cette instance.

Des démarches dans ce
sens vont bientôt être entre-
prises par les responsables de
la FAA auprès des autorités
concernées pour la program-
mation dudit meeting au cours
de l'été 2023, a précisé la même
source.Le franc succès qui a
marqué les épreuves d'athlétis-
me comptant pour la 19e édition

des Jeux méditerranéens (JM),
clôturée mercredi passé à Oran,
a stimulé les responsables de la
FAA, à leur tête son président,
Yacine Louail, à songer à orga-
niser un événement de dimen-
sion mondiale au niveau du
grand ouvrage sportif dont vient
de bénéficier la capitale de
l'Ouest du pays, précise-t-on de
même source.

Le patron de la FAA, qui a
exercé les fonctions de vice-pré-
sident de la délégation algérien-
ne lors des JM, n'a pas tari
d'éloges, dans ses déclarations
à la presse en marge des

épreuves d'athlétisme, sur le
nouveau complexe sportif
d'Oran et sa piste d'athlétisme
très moderne qui aide les ath-
lètes à réaliser leurs meilleures
performances.

Outre la piste d'athlétisme
dont dispose le stade de foot-
ball de 40 000 places qui a
accueilli les épreuves de cette
spécialité lors des joutes médi-
terranéennes, le Complexe
«Miloud- Hadefi» comprend
aussi un stade d'athlétisme de 4
200 places, qui a servi, lors des
JM, comme base d'échauffe-
ment pour les athlètes, rappelle-
t-on.

A souligner que le Complexe
sportif «Miloud-Hadefi» s'apprête
à renouer avec la compétition
officielle dans quelques jours,
puisque sa piscine olympique va
abriter la 5e édition du
Championnat arabe de natation,
prévu du 20 au 24 juillet en
cours. 

Dalil N.

Athlétisme 

La FAA projette d'organiser à Oran un grand meeting international

De nombreux quartiers de la
commune de Mouzaia (Ouest de
Blida) ont été privés d'eau
potable à cause d'un vol d'équi-
pements au niveau d'un forage
alimentant cette partie de la
région, a-t-on appris, dimanche,
de l'unité de Blida de
l'Algérienne des eaux.

L'ADE de Blida a enregistré,
dimanche, un vol au niveau du
forage d'eau de Talaouelma, à
l'origine d'une perturbation dans
la distribution d'eau potable
dans les quartiers des fermes
N20-21-23 et «Haouch Rouis» de
la commune de Mouzaia, a ajou-
té la même source, déplorant
«ce type de comportements
irresponsables affectant négati-
vement le service public fourni
par l'entreprise, qui a pris toutes

les dispositions nécessaires»,
est-il précisé. La même source a
signalé une autre coupure d'eau
potable au niveau des cités
«Pôle AADL Sefsaf», «18 mar-
tyrs» et «l'hôpital» de la commu-
ne de Meftah, et des quartiers de
la localité de Djebabra, à partir
d'aujourd'hui, en raison d'une
importante fuite d'eau dans la
conduite principale de pompage
de 400 mm de diamètre.

Un programme provisoire a
été mis au point pour la distribu-
tion d'eau aux citoyens à partir
de camions-citernes, a informé
l'ADE de Blida, rassurant ses
clients quant au retour progressif
de la distribution d'eau potable
dès l'achèvement des travaux de
réparation de cette fuite. 

L. O.

Des quartiers de Mouzaia privés d'eau potable 

http://www.lejourdalgerie.com
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À cause d'un vol d'équipements d'un forage 

L'Association des écrivains
panafricains (PAWA) a déploré
hier la mort d'au moins 23
migrants africains, brutalement
tués par la police marocaine le 24
juin à Melilla, alors qu'ils tentaient
de franchir l'enclave espagnole,
et appelé les autorités maro-
caines et espagnoles à une
«enquête crédible» sur ce drame.

«En tant qu'association à 
l'avant-garde de la défense des
droits de l'Homme, PAWA appelle
les autorités marocaines et espa-
gnoles à enquêter d'une manière
crédible sur l'incident (de Melilla)
et traduire en justice les cou-
pables afin de prévenir de futurs
actes ignobles», indique
l'Association dans un communi-
qué signé conjointement par son
président, Hon. John Rusimbi et
le secrétaire général, Wale
Okediran. Dans le même contex-
te, PAWA s'est jointe à l'Union afri-
caine (UA), aux Nations unies et à
d'autres organisations internatio-
nales qui ont appelé à «une
enquête immédiate, indépendan-

te et transparente» sur la catas-
trophe de Melilla qui a également
fait de nombreux blessés parmi
les migrants subsahariens.
L'Association des écrivains pan-
africains a, en outre, qualifié
d'«horrible» et d'«inacceptable» la
mort de ces migrants africains et
exprimé «son profond regret» à la
suite de ce drame migratoire,
selon le communiqué. Par
ailleurs, PAWA, dont le siège est à
Accra (Ghana), a exhorté les pays
à «utiliser des méthodes de
contrôle moins violentes dans la
gestion de la question des migra-
tions illégales qui sont malheureu-
sement devenues endémiques en
raison des distorsions actuelles
de l'économie mondiale et dans
la société», conclut le communi-
qué. De nombreux pays et orga-
nisations internationales ont
exigé l'ouverture d'une enquête
internationale indépendante, afin
de faire la lumière sur ce qui
s'est réellement passé à Melilla
et sanctionner les auteurs. 

R. C.

Des écrivains panafricains appellent 
à une enquête «crédible»

Migrants africains tués par la police marocaine

Sept personnes sont décé-
dées et 298 autres ont été bles-
sées dans des accidents de la cir-
culation survenus ces dernières
24 heures à travers plusieurs
wilayas du pays, indique, hier, un
bilan de la Protection civile.

Les plongeurs de la Protection
civile ont procédé, durant la
même période, au repêchage des
corps de 3 personnes décédées
par noyade dans des plages inter-
dites à la baignade à Chlef (un
enfant âgé de 9 ans), Oran (un
adolescent âgé de 15 ans) et
Boumerdès (une personne âgée
de 68 ans).

Les éléments de la Protection
civile sont également intervenus
pour l'extinction de 3 incendies
urbains à Ouargla, Annaba et
Médéa, où trois personnes ont
subi des brûlures suite à l'incen-

die qui s'est déclaré dans un
appartement de la cité Beni
Slimane, dans la commune
Ouamri. Dans le cadre de la lutte
contre les incendies de forêt et
récoltes, les services de la
Protection civile sont intervenus
pour l'extinction de 7 incendies du
couvert végétal, ayant causé des
pertes estimées à 182 arbres frui-
tiers et 60 palmiers. R. N. 

7 morts et près de 300 blessés en 24 heures 
Accidents de la circulation

C inq disciplines sportives ont été retirées du
programme de la 13e édition des Jeux afri-
cains, prévue en 2023, dans la capitale

ghanéenne Accra, ont annoncé les organisateurs.
Il s'agit de la lutte, de la gymnastique, du tir

sportif, du tir à l'arc et de l'aviron, a-t-on détaillé
dans un communiqué, précisant qu'avec cette sup-
pression, il ne restera plus que 25 disciplines.

Il s'agit de l'athlétisme, des échecs, du badmin-
ton, du beach-volley, du basket-ball, de la boxe, de
l'haltérophilie, du bras de fer, du cricket, du cyclis-
me, de l'escrime, du football, du hockey sur gazon,
du handball, du judo, du karaté, du netball, du
rugby, du squash, de la natation, du tennis, du ten-
nis de table, du taekwondo, du volley-ball, et du
teqball. R. S.

Sport / Jeux africains 2023 

Cinq disciplines retirées du programme 


